
 
 

       Discours officiel 
       Lyon, le 1er décembre 2022 

 

 

____________________________________________________ 

Allocution de  Grégory Doucet, Maire de Lyon 
Inauguration du centre de santé sexuelle 

23 rue des Capucins, Lyon 1er  
 Jeudi 1er décembre – 20h 

 
 (Seul le prononcé fait foi) 

 

 
 

Mesdames et Messieurs en vos noms grades et qualité, 

Mesdames et Messieurs, 

Chers amis, 

 

 

Merci à toutes et à tous pour votre présence. Je suis ravi d’être avec vous ce soir 

pour cette inauguration qui marque un changement d’échelle dans la capacité d’action de 

notre ville en faveur de la santé. 

Je suis heureux d’avoir pu venir accompagné de mon adjointe à la santé, Céline De 

Laurens, que je salue et qui s’investit, corps et âme, avec l’ensemble de sa délégation sur 

le sujet. Merci aussi à la maire du 1er arrondissement, Yasmine Bouagga, très engagée 

également sur cette thématique, en proximité. 

En investissant ici, notre ville a voulu promouvoir et soutenir plus avant cette vertu 

cardinale à laquelle elle croit, pour surmonter les grands enjeux de santé auquel notre 

société et le monde sont confrontés : la prévention ! 

Nous sommes là, rassemblés, à la fois avec toute l’humilité qui convient, mais aussi 

des ambitions importantes pour l’avenir.  

Avant de les évoquer, il me semble qu’il est bon de reconnaître d’abord la qualité 

du travail et la valeur de ce qui a été accompli depuis 2016 par l’association Virages Santé, 

rue du Griffon, avec le soutien du réseau COREVIH. Sous l’impulsion de Jean-Michel 

Livrozet, ici présent que je salue. Ainsi que tous les partenaires, toutes les associations. 



 
 

Contre les maladies sexuellement transmissibles, que ce soit en matière 

d’orientation, de consultation en sexologie, de réponses aux problématiques 

d’addictologie.  

En matière de dépistage évidemment ! En tenant compte, par une approche 

psychologique adaptée, par les groupes de paroles, par la confiance instaurée, par la 

confidentialité, de la grande diversité des situations rencontrées. 

Tout ça, dans le plus grand respect des publics accueillis bien sûr. Mais aussi pour 

que les missions fixées soient remplies efficacement. Nous n’en avons pas fini avec 

l’épidémie de VIH, hélas. La date même à laquelle nous nous réunissons le rappelle. Non 

seulement, la moindre visibilité du sujet doit nous inciter à ne pas relâcher nos efforts. 

Mais plus encore, il faut les intensifier.  

Cela vaut d’autant plus la peine que nous disposons avec les traitements préventifs 

d’un outil majeur, pour que les personnes concernées par les risques de contamination, 

soient davantage mises à l’abri … ou mieux protégées … ou mieux suivies. 

Et bien sûr, cela nécessite un grand investissement matériel et humain. A la fois, 

je veux féliciter et remercier les équipes qui sont sur le terrain au quotidien pour relever 

le défi, avec leur savoir et leur savoir-faire. Et aussi dire que la ville de Lyon continuera 

de prendre pleinement sa part dans la lutte contre les maladies sexuellement 

transmissibles. Dont le Sida, qui reste un fléau d’une ampleur hors norme. Qu’il faut 

contenir à tout prix. 

Aussi, je suis très heureux que nous puissions coordonner nos forces avec l’Etat, la 

Métropole, la Région et aussi des laboratoires privés. Je remercie également Alliade, à qui 

le local est loué dans des conditions qu’on peut qualifier d’aidantes. 

Je me réjouis que tout ça permette de mettre en place des solutions innovantes et 

de poursuivre le déploiement d’une démarche « d’aller vers », essentielle pour diminuer 

le nombre de « perdus de vus ». Il faut noter que c’est très complémentaire avec l’activité 

des centres de dépistages anonymes et gratuits proposés par les hôpitaux de la Croix-

Rousse et Edouard Herriot. Aussi, ça ne peut que bénéficier à toute la collectivité. 

Dans ce qui est entrepris ici, je pense que les éléments clefs pour réussir, ce sont 

la confiance, la suspension du jugement, la bienveillance, l’esprit de partage. Et les 

premières qualités qui sont nécessaires pour toucher au but, ce sont évidemment 

l’accessibilité, l’anonymat, la gratuité. L’application de ces principes a fait ses preuves. 

Avec tout ça, l’objectif central est bien entendu de s’adresser aux plus grand 

nombre, pour gagner l’envie d’agir ensemble des publics concernés. En prévenant, par 



 
 

exemple, les partenaires sexuels quand il y a – ou qu’il y a eu - un risque de contamination. 

Ce qui veut dire que la parole, le dialogue, le lien, c’est primordial pour sauver des vies ou 

améliorer des qualités de vie. 

Enfin, un lieu plus grand, avec une meilleure amplitude horaire, mieux équipé, 

mieux doté, ce dans quoi la ville a eu à cœur d’investir, à vos côtés … je sais que ça va 

permettre de réduire les délais d’attente, d’offrir d’avantage d’opportunités de dépistage. 

Puis d’apporter encore plus de technicité et de chaleur humaine. On ne réalise pas toujours 

à quel point ça compte, pour la qualité du soin. 

Tous mes vœux de succès donc, chère Colette Coudeyras, à vous et à vos équipes 

pour mener à bien vos missions, dans un esprit que je sais non stigmatisant et basé sur 

l’approche globale. 

Depuis 2016, Lyon est détentrice du label « Villes engagées contre le Sida ». 

Aujourd’hui, je crois que le signal est donné : que nous sommes déterminés à faire encore 

mieux. Tous ensemble.  

Je vous remercie. 


